
$'

f
ji

Les pigeonniers

< Bâtiment destiné à contenir des troupes de
pigeons et à leur permettre de pondre et de
couver leurs æufs à l'abri des intempéries. >

Viotlet- Le- Duc

Les pigeons étaient étevés non seulement
pour [eur chair mais aussi pour [eur
fiente, très riche engrais. L'homme, en [es

apprivoisant, les a laissé voler et [eur
a construit des <châteaux> au regard des
ctapiers, porcheries, niches à

chien... des autres animaux domestiqués.
L'épi de faîta9e,....

:: --lrfement et étanchéité du
::- centraI des couvertures en

:: :- pjerre, en terre vernissée
:, en ptomb représente aussi

,-: igure géonétrique qu'une
représef tation animale

:jif,re ure doubte fonction :

:::'-:rent naturel de la volière
ei t'envol des pigeons par

.:::rous Dercês dans [e volet

La v01ie.e..........
:: .: :ièce à vivre des pigeons ;

ses murs sont tapissés
: - :: en osier ou en terre cuite,

ou incrustés de boulins

I e sol..........
: ::- revêtement carreté ou dallé
- :: :ouvor'r recuer'tlir facitement

.: :olombine. Quand la volière
::,: er étage une trappe et une

::-etle permettent d'y accéder

Les trous d envol
s'ouvrent dans les murs orientés
plutôt vers L'est et [e sud, au-dessus
d'une plage d'envol. Ils s0nt calibrés
au ptus juste pour ne permettre que
Le passage des pigeons

La randière
qui ceinture la c0nstructjon protège
la votière de toute jntrusjon par
ascension de prédateurs tels que les
rats, betettes, fouines...
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La couverture de pierre sèche
utiljse La technique du tas
de charge: chaque rangée de pierre
est saj[ante par rapport
à La précédefte pour créer un
encorbeLLement. Ce système
évite une charpente. Cette voûte
est doubtée d une couverture de
pierre

:

Les cabanes

Petites constructions étabties sur des terres
agricotes pour servir d'abri temporaire
pour les hommes et de remise pour Les outjts,
fagots, pjquets...

Ce sont essentieL[ement des cabanes
de vigne, nées de l'expansion de [a vitjcuLture
au 19. sjècte. llexptoitation du vignob[e
demandait tout au [ong de ['année
une importante majn-d'æuvre sur des terres
de plus en plus étoignées des fermes.

Une datte circulaire
termine et protèqe [a couverture.
Elle peut recevoir un épi de faîtage
égaLement en pierre
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Les ouveltures
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Les murs de piene
ont des parements bien appareitlés
entre lesquels de La pierraitte
assure Le remptissage. I[s peuvent
dépasser un mètre d'épaisseur
à leur base
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soft souvent réduites à une seule
porte de faibte hauteur sous un
[inteau qui peut être en piene ou en
bois selon [a largeur du passage.
Les jambages sont réalisés en gros
blocs tailLés.
Le mobitier bâti existe,mais est
rare : parfois un banc formé d'une
Large pierre pLate
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La voûte du fouL
en pjerre, brjque, tuilot, ou mixte,
est recouvete d'une masse
de sable ou de Limon qui en

anétiore ['inertie et écarte
les risques d'jncendie. ELLe repose
sur un cordon construit en
périphérie

La cheminée
quand elle existe, est située
au-dessus de [a porte du four
E[te évacue les gaz et les
fumées qui sorteft par la gueule
du four et de soupiroirs

Les fours à pain
Ouvrage de maçonnerie génératement voûté
en coupo[e, muni d'une ouverture sur
le devant où ['on enfourne les pains à faire
cuire.

Les fours étaient des équipements communs
à ptusieurs familtes ou à un hameau.
Leur entretien ainsi que [a cujsson du pain,
au mieux hebdomadaire, étaient L'affaire
de tous.
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-res canaux de ventilation. Le trumeau,
:rupiroirs ou ouras assu- solide base en maçonnerie
':nt le tjrage de sojxante-dix centjmètres

de hauteur reçojt [e
plancher du four (sote ou
âtre)

La gueule du four est
obturée par une porte
métaLLjque. Devant elle un
cendrier permet de

récupérer les cendres

permet de travaiLLer à [abri des
intempéries et d'entreposer
la pâte en attente et les mjches
cuites

Le fourniI
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Les trava ils

Les liens
ou quelquefois des croix de

Saint-Andrê contrevef tent La

structure

Les sangtes

sont disposés à t'intérieur permettent de soutenir

comme à Lextérieur [a bête et de La mainienir

de la structure pour que

[e marécha[-ferrant
puisse s'asseoir et y poser

ses outils

Le travaiL est une structure en bois qui

permel d'immobjtiser L'animaI que ['on doit
ferrer,

Quand les animaux de trait, chevaux, mutets,

ânes, vaches, bæufs... représentaient

[a seu[e force motrice pour ['agriculture et l"e

transport, i l" faLl"ait fréquem ment

les ferrer. Le maréchat-ferrant ou [e forgeron

s'acquittait de cette tâche dans un bâti

charpenté spéciatement affecté à cet usage.

Le joug
bloque le cou de I'animal
pour limiter ses ruades

Le rouleau
règte la hauteur des sangles
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Les croix

Monument retigieux modeste, représentation
symbotique de [a croix de Jésus-Christ.

Les croix ponctuent [espace, les carrefours,
ces croisées des chemins où une pause
de réflexion, de recueillement sacré, est
nécessaire avant [e choix d'une orientation
nouve[[e.
Les croix sont aussi un repère temporel.
Ettes sont édifiées en commêmoration
d'évènements liturgiques rythmant [a vie
d'une communauté, les missions pastoraLes,

Les jubiLés, ritue[s épisodiques d'indutgence
plénière accordée par [e pape lors d'une
année sainte.

La branche supérieure
indique l'espérance montant

vers le cr'el

La targeu" de La cro'x...........,..
signifie [a charjté et l'amour

qui s'étendent
au prochain, jusqu'aux

ennemts

La hauteur de [a croix
symbolise la persévérance

jusqu'à la fin

scellé au socte
témoiqne des profondes

fondations de [a foi

Le fût vertical,
ou poteau, est croisé par une
traverse qui forme les
branches latérales de [a croix

....... Le soale

est en forme d'aute[,
table à usaqe de L'offrande,
du sacrifice.
Dans [a religion chrétienne,
[e sacrifice est ia célébration
du rite de [a messe

-
. Les degrés d'une estrade

magnifient le rôle de ['autel
(ce mot vient du latin altum,
haut)-a'
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Les puits

Cavités circulaires. profondes et étroites,
aux parois maçonnêes, creusées dans [e sol
pour atteindre [a nappe phréatique.

Etéments indispensabtes à [a vie quotidienne
les puits ont été implantés au plus près
des habitations. dans [a cour de La simpl.e
ferme comme dans ce[[e des châteaux
fortifiés.

Les mécafismes
peuvent être un treuil composé d'un

rouleau en bois manæuvré par un
crojsjtlon de barres. actjonné par

une manivette, ou par un enqrenaqe
de.oues dentees; une poutie

soltenue par une potence parfois
en fer forqe ; un balancjer avec ou

sans contrepoids
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......, La margelle
assise en pierre formant Le rebord
du puits. La pierre d'appui peut
être échancrée pour poser le seau,
cerclée de métaI pour [a protéger.
Eftre 0.80 m et 1 m de haut. eLLe

est en débord ou en protonqement
des parois du puits

Les parois
quand le puits n'est pas creusé
directemeft dans [e roc, ses parois
sont maçonnées pour éviter tout
effondrement ou chute de pjerre et
de terre dans La nappe

. La nappe phréatique
est ta nappe d'eau souterraine
génératement peu profonde
dont [a surface libre correspond
au ntveau de L'eau dans le puits
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Les lavoirs
Lieux aménagés où ['on lave [e linge à [a
main.

Les Lavojrs ont participé à [a diffusion
de ['idée directrice du 19. siècte : [e progrès.
Annexes collectjves nécessaires à chaque
habitation, à [a ville comme à [a campagne,
à ['air Ubre ou couverts, its sont [e domaine
réservé des femmes.

La vanne
permet de régler le niveau
de L'eau, son écoulement et sert
lors du nettoyage du bassin

Les plafches à laver
en pier-e o I el beloq. 't oj. dJe e
ou d'un seuL tenant,
at rireau d r sol oL d I d r-êur ddpp,:,
bordent les bassins

Les bancs et les tabtettes
de pjerre permettent
de se reposer et de poser

le linge

:

Le déversoir
évacue les eaux effLuentes

Le bassin de lavage
quand jL est unique sert égate-
ment au rinçage du Linge.
Il peut être encastré dans [e sot
ou en suréiévation

Le bassin de rinçage
se situe. quand il
existe, toujours en amoft
du bassin de lavage

:

:
:

La source
productjon et réserve
d'eau du lavoir, est équipée
d'un bassr'n de puisage
de I'eau indépendant des
bassins du lavoir.
ELie peut être bâtje
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les couvertures
pafs de [arges datles ou dômes
de pierre taiLlée donnent
à ces petits bâtiments un caractère
d édifice pubtic

Les fontaines

Constructions aménagées de façon à

donner issue aux eaux jaittissant d'une source
ou à cel"les amenées par canalisation.

Etles ont joué un rô[e important dans
['imptantation des communautés vittageoises
et dans [a vie des habitants des viltes
avant l'arrivée de l'adduction d'eau potabte
dans tous les foyers.

Le fronton
est parfois orné d'une inscription,
percé d'une njche abritant
un sajnt protecteur ou surmonté
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Le bassin de puisage
est très souvent protégé de ta

chute des feuiLLes et des
déjections par un édifice couvert

ha
li

La margelte
facitite la prise d'eau dans [e

bassin. Sa pierre d'appui est parfois
échancrée pour laisser s'évacuer
[e ruisselet effluent

rerere
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Les ponts et pontets

Ouvrages retiant deux points séparês par
une dépression ou un obstacte.

Les ponts et pontets étaient catibrês et
architecturés non seulement en fonction du
cours d'eau à franchir mais aussi en
fonction de [eur uti[isation : passages des
piétons, chevaux et charrettes, pontet
pour accéder à un champ, pont urbain de
péage et d'entrée de vitle...

Le parapet
en bois, en pierre ou en métal
sert de garde-fou

Le tabLier
repose sur les arches et
supporte la chaussée
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Les cutées
sont des massifs de maçonnerie
destinés à contenir ta poussée
des voûtes

L'arche
est une voûte en forme d'arc qui
s'appuie sur les cu[ées. Quand e[[es
sont multjptes elles reposent sur
des piles
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Les moulins à eau

Bâtiments où sont instattées des machines
servant à broyer, moudre du grain
ou des fruits pdur faire de [a farine ou de
['huile. L'eau est ['énergie actionnant
les meutes.

L'imptantation des moutins est très ancien-
ne. I[s jouaient un rôte stratégique dans

l'approvisionnement des populations. Leur
vocation industrie[[e les a conduit à

subir des transformations importantes pour
s'adapter aux besoins ou à ['évoLution
des productions, foulage des étoffes, cuir,
papier, fi latures. forges...

I

I
I
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Les meules horizontales
servent pour La farine.
La meule de dessus ou

courante est activée grâce
au système d'engrenage

lié â [a roue. La meule de
dessous ou gisante est

La roue hydraulique verticale ................i
change de type et de nom

selon [a situation de l'arrivée
de ['eau sur [a roue

Les trémies
surplombent les meules
horizontates où ettes
déversent les grains

Les engrenages
transforment [e mouvement
de rotation verticale
de La roue en mouvements
horizoftaux et de
transtatjons, appropriés aux
mécanismes fonctionnets

La meule veticale
roule sur la meute gisante
en forme de cuvette dans
les moufins à huite

Iq toue verticqLe de
dessus,
roue à augets

la raue de poitnne
roues à pales ou à
ougets

lo roue de dessous
roue ô pales

-o-
Ia roue de côté
roue à poles ou à
augets
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Les moulins à vent

Bâtiments où sont installées des machines

servant à broyeç à moudre Le grain
pour faire de [a farine. Le vent est l'énergie
actionnant les meu[es.

L'implantation des mou[ins à vent est plus

tardive que cetle des mou[ins à eau, sans

que l.'on en sache exactement la date.
Difficilement adaptabtes à d'autres
activités, ils sont aujourd'hui désaffectés.
Dêpourvue de toit et d'aites, leur
sithouette, néanmoins reconnaissabte,

s'é[ève encore en haut des co[[ines.

.................... La toiture

t

est souvent en essentes de bois.
Elle est fixée sur [a charpente
qui repose sur une sabûère circulaire
s'appuyant et gtissant sur une

sabtière dormante couronnant la

tour ou dans un chemin de
routement creusé dans son arase

de pierre

.. Les engrenages
comportent le hérisson verticat et
la [anterne horizontale qui
transmettent le mouvement des aites

aux meutes

.. Le chemin de routement
à larase supérieure de la tour PeÊ
met la rotation de la toiture

Les meules
travajltent par paire. La meute

supérieure djte courante est mjse en

mouvement par l'arbre tournant reliê
aux engrenages, la meute

inférieure dite gisante est fixe

Le gouvernail
est une longue perche permettant
de manæuvrer [e toit pour
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plantés tout autour du mou[in

................ Le socle
de pierre enserre [e Pied du moulin
pour ['ancrer so[idement dans le soI

s
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Les Portes......'....
sont situées face à face afin de

pouvoir pénétrer dans Le

moulin quette que soit la position
des aites
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